La bataille de Silésie 


BERNE, 27 jonvièn — Le 6.0.0. ollemend & snsentír 
que l'Armée Rouge avait franchi l'Oder en de 
ats sur um front de V20 kilomètres, entre Kosel B. 


slou. Kosel se trouve à 40 kilomètres à l'ouest de 
Zieiwitz, déjà occupée par les Russes. 


L'ODER FRANCHI SUR 120 km. DE FRONT 


L'avance de l'Armée Rouge 


libérera-t-elle, en Silésie 


Paris- 
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| Rokossovsky devant Dantzig. 


1OUKOV PASSE LA NETZE 
et pénètre dans le Brandebourg 


Les défenses allemandes en Slovaquie 


ont été forcées par Petrov 


En Alsace, les Allemands sont battus sur la Moder 


LES BRITANNIQUES BORDENT LA ROER 
et la Meuse sur un large front 


Houte-Süésie, Tel est le bilon 


LES RUSSES 
aux abords 


de Schneidemühl 


BERNE, 27 janvier, — L'agence 
allemande D.N.B. rapporte que 
les troupes russes ont franchi la 
rivière Netze. à l'est de Schnei- 
demühl. Les blindés soviétiques 
sont aux abords de cette dernière 
ville. 


ROKOSSOVSKY 
tient 25 km. de la cóte balte 
en Prusse-Orientale 


21 janvier 
de 


LONDRES, 
ua! 


En Tchécoslovaquie 
les défenses allemandes 
sont forcées 


L'inventeur des V 2 
s'est évadé d'Allemagne 


LONDRES, 27 janvier — Le 
particulier du 
* Daily Mall » a Siockholm 


mande à ce journal que l'inven- 
teur allemand des V-2 s'est éva- 


airs à Moses 
airs à Moscou pour se ranger 

Tl sagi du professeur Hart- 
mann. je plus érmdit des conseil. 
Jers techniques de Hitler en ma- 
tière d'électricité et de dyna- 
mique. interviewé par des ex- 
perts militaires suédois avant son 
départ pour Moscou, il leur a 


V-2 allemands. 


Sur le front de 


à 30 kilomètres au sud de Dantzig. 
Des éléments soviétiques auraient 
ghteint les abords de cette der- 
nière vil 
Plus à cherniokovsky réduit 
peu à peu lo poche morurique. Il 
9 pris hier Tapiau, Allenbourg, 
Mordenbourg et Lotzen, qui fuf 
le quartier général de Hindenburg. 
Au centre, a souté por- 
demus le hérisson de Poznan, que 
le gros de ses troupes ofloque de 
trois côtés, et ses pointes blindées 
ont atteint et peut-être dépassé 
la frontière allemande, à plus de 
70 kilomètres à l'est de Poznon et 
à moins de 160 kilomètres de 
Berl 
L'ommée cuiosée de Hoarde 
continue cependont à tenir bon où 
sud de Porson et se sacrifie pour 
ro l'établissement d'une 
de défense sur te moven Oder 
entre Züllichou et Glogou. | 
‘Ce grand fleuve allemand est d'oil- 
teurs pratiquement bordé par les 
Russes entre Steinou et Ratibor sur 
plus de 200 kilomètres. Les Alle- 
monds en defendent Iv possoge oec 
acharnement, surtou près de Bres- 
iow, où une ópre botoille se livre. 
Entin, dons le secteur sud, l'évé- 
nement est l'attaque général 


entreprise por Komie sur le sec- 
teur de Silésis 


où après Gleiwitz, 
ombe prise 


une monœuvre vers Morovsko-Os- 
trava et l'ovonce de Petrov em 
direction de Propod annonce lo 
chute de tout le système défensif 
allemand de Slovaquie 


EN ALSACE 


En Ahoce, tandis que les Fron- 
de houte lutte 


EX Y x 


ir 
entre Bischoitz et Bitschotfen. 
xemboerg, des, potrouills 


H 
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la Wehrmacht a perdu : 
tués: 295.000 - prisonniers: 86.330 


| Coptur. | 

3340| 4442| Camions. 

2138| 875|Dép 

442| 130] mumitios.| » | 400 
2960| 4326| Locomotives | » | 240 
9570| 16449| Wogons ....| » | 5000 
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Une percée à l'est 
de Kænigsberg 


BERLIN, 27 janvier — L'a- 
gence allemande D. N. B. an- 
nonce ce matin que des combats 
se déroulent ea Prusse-Orientale 
aux environs de Marienwerder et 
le Grundriaz (Graudenz) où se 
trouvait un camp de déportés po- 
litiques. 

D'autre part, l'agence recon- 
nait que les Russes ont réussi 
une percée à l'est de Koenigsberg. 
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quelque 300.000 Français ? 


avec une joie tissée d 


Tudewitz 
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11 n'est pas un seul Français qi 
pérance, le développement des opé 
rations militaires, sur le front d 


Le général de Gaulle visite 
la banlieue parisienne 


Ce fut dans chaque commune une suite 
d'entretiens familiers et d'enquétes sur 
les problémes les plus urgents de l'heure. 


Partout la foule a acclamé 
le Chef du Gouvernement 


étape 


et sans autre 
le général de Gaulle s'en est allé visiter cs 


quelqu 


escorte que 


midi un certain nombre de localités de la banlieue 
parisienne. Il n'emmenait avec lui que le général Kænig, 
M. Flouret, préfet de la Seine, M. Luizet, préfet de police, 
et le directeur de son cabinet, M. Palewski. 


Une visite de voisin, en quel- 
que sorte, mais qui était tout de 
ême une gageure puisqu'il 


ravitaillement à des gens qui 
mangeaient rarement à leur 
faim et qui n'ont gardé de l'an- 
thracite qu'un lointain souvenir. 

Ce sont de ces expériences 
dont le général a l'habitude. 
Il a gagné d'autres parties. Il 
gagna celle-ci dés Boulogne, 
premiére étape de ce court 
voyage où son arrivée décien- 
cha dans la foule massée devant 
l'hôtel de ville des rafales d'ac- 
clamations enthousiastes. 

Partie gagnée, certes on n'en 
pouvait douter à voir tous ces 


'agissait de parler chauffage et | 


| blaireau en main. suivi de près 
| par le client qu'il opérait et qui 
encore drappé de son peignoir, 
rborait une figure hliare ei 
largement savonnée. 

Ce que furent les visites 
elles-mêmes. nous l'avons dit 
| des entretiens familiers sur des 
| choses simples; une suite d'en- 
| quêtes sur les problèmes les 
| plus urgents et les plus angois- 

sants de l'heure. 

(Suite en page 2) 


M. Juan Negrin 


aura à Paris 
d'importants entretiens 


M. Juan Negrin. qui est à Paris 
depuis hier, aura trés vraisem- 
blablement ' d'importants entre- 

dans les jours qui viennent 
médecin de 
leader des 


réputation mondiale, 
d'extréme - gauche, 


jouit 


d'une autorité incontestée parmi 
| ses sompatriotes 
récent de M. 


Aprés l'échec 


puisse unir les différentes 
nces des émigrés républi- 


des voi 
pour les sinistrés 


Mme Vanier, femme de l'ambansa. 
deur du en France, remis. 
cet après-midi, 
vard Saint-Jaco 
dart, président de I 
Caise, "buit voitures-eu 


Wes aux régions sinistréca et ofer 
tes par la Croix-Rouge canadienne. 


conserva son titre 
devant Despeaux 


Ce grand combat si attendu 
comptant pour poids 
combat qui avait ame- 


limite que 
les 


Contre-attaquer ensuit 


Devant une foule record. au Veľ d'Hiv' 
qui réalisa prés de 2.400.000 fr. de recette 


ROBERT CHARRON 


plus jeune et meilleur "puncheur * 


Déjà des prisonniers russes libérés 
en France sont repartis pour leur pays 


tuellement, 


D, 


uive, 


l'Est. Chaque coup porté 
à l'Allemagne, chaque pouce 
de sol repris ou pris par, 
l'Armée Rouge est un point 
nouveau marqué pour la 
Victoire. 

S'il fallait, naguère. intéresser 
le cœur à la raison pour distin- 
guer dans les perspectives l'écra- 
sement du Ile Reich, il suffit 
aujourd'hui de la raison toute 
seule pour éprouver le carac- 
tère inéluctable et prochain de 
la défaite allemande. 

Mille espérances sont done ou- 
vertes. Mais. pour deux milliong 
et plus de familles françaises, 
l'espoir du retour des prison- 
niers de guerre et déportés ne 
va pas sans anxiété. 

Dans le tumulte final où s'et- 
fondrera le Reich nazi, que de- 
viendront, en effet, tous ceux : 
soldats, ouvriers, jeunes gens du 
S. T. O. condamnés politiques, 
dont la guerre a fixé pour un 
temps le destin dans les usines 
et les camps allemands ? Leur 
sécurité sera-t-elle assurée ? Les 
conditions de leur -rapatriement 
sont-elles prévues ? 

Et pour ceux qui. du fait de 
l'avance en Pologne libérée, en 
Prusse-Orientale et en Silésie 
de l'Armée Rouge, se trouvent 
déjà ou vont se trouver sur les 
territoires reconquis ou conquis, 
peut-en espérer un retour pro- 
chain vers je pays et les familles. 
qui les attendent ? 


ORGANISATION 
INTERALLIEE 


I serait puéril de penser que 
ces questions — les deux pre» 
mières moins — ne se nt 
qu'en raison des derniers événe- 
ments de ia guerre et pour la 
première foi 

Depuis de nombreux mois, 

le problème est, en effet, à 

l'étude. A l'échelon interallié, 

FU N.R.R.A. - créée pour ap- 

s Jes territoires i= 

ide des Nations Unies 

prépare wn plan d'en- 

vergure concernant les dé- 

portés militaires et civils. 

A l'échelon français, le mi- 

nistère des Prisonniers ct dé- 

portés fait figurer au premier 

rai de ses préoccupations 

l'équipement, la situation sa- 

nitaire, le transport et lac- 

cueil des exilés au jour de 
leur retour. 

Une mission de rapatriement 
est en cours de recrutement et 
de nombreux éléments ont déjà 
rejoint leurs postes auprés des 


té 
côté 


tenda, puisque ie allemand 

échappe encore A notre contrôle 

les éléments actuels du problème 
‘Mais. dans i'orure des faits, l'a 


tualité militaire comma! ue de- 
viennent done et que vont devevir 
les déportés, français touchés dé 

99 près de letre par ia magaitiqn 


avance de l'Armée Rouge 


Lorsque i» rapide libération de la 
France. d'une part, et ls menace 
russe sr le flanc droit de l'Alle- 
magne. utre part, montrèrent 


aur Gtrigants nazis l'inuninence 
d'une Invasion, un certain nombre 


EU AE FE 
AUR DELE 


Claude CHABERT. 


connaîtra son sort ce soir 


La peine de mort a été requise 
par le Commissaire du Gouvernement 


(De notre envoyé spécial Pierre DEMARTRES.) 


prohibés. 
jue Maurras traita de crapule Laval aprés 
souhaitait la victoire de l'Allemagne. 
ci, See wt 
é Äter faisait borreur à 


T à la formation 


fficier pol 

M. Jean Siber, Alsaci 

Que Maurras "qualifiait 
déposition de M. 

nieur evil, et M* 


P 
qante, Francois Daudet attribue, à 


MM. Golron et 


de Montlue, déclarent 
parait plutôt comme wm 
un collaborateur. 


'achon, le géné- 


ancien rédacteur de l'Action Pron- 
guise, eélèbre le patriotisme, lhon- 
le déaintéressement 


Réquisitoire bref 
mais énergique 
* Lecture donnée des di 


d'éloquence Inutile. 
javait wen remettre A Maur- 
‘accuser sol-móme. 

t ce qu'il fit: la lecture et 
des articles révoltauts 


gontre tout le monde ia peine dr 


Qquarante-hult, beures. en vingt qua 
fre beures, l'exécution sur place de 
Tous ceux qui ne marchaient pas 


ravitaillement 


br Walter 
chef de la délégation des Trade 
Unions britanniques, a déclaré 


— Il est hors de doute qu'un 

systeme d'assassinat a été déli- 

bérément organisé de sang-froid 
Grèce, et 


s. 


** Qai, j ai cherché la nes 


nous dit Charron qui estime Tenet supérieur 
: Bainville et (Suite de la première page) 
— Moi, quand je l'ai rencontré, je 
lui ei donné une véritable leçon de 

de je Tai eœ je muis le Eu à 
l'avoir menacé. Je le reprendrois bien.. 
Mois occeptero-t-il ? 

C'était Kid Janos, peut-être le meil- 
leur escrimeur froncois du poing. 
parlait ainsi em quétont pour les vic- 
EEE 


— Despeaux est excellent devont un 
homme qui boxe en ligne, qui ottend. 
M follait brouiller son jeu, c'est cc 
Que nous ovons foit. 


COMPARAISON 


délégatio; On espérait 
"Conférence du 
mieu 


par C.-W. Herring 


Robert Charron s coo. 
* des polus 
grâce à "won 


docilement derrière son cher maré- 

chal, suffirait à édifier le jury. 
— ‘Vous CES 

peme. le mai immense quil a fai 


à son pays. Je ne lui 
Lun MI* je tode de sa souveraineté lévo- 


Roi |e Imtion libérale des statuts 
FREE oe Semeni ester de 
nee DIE Le 


— Quelle comporaisen faites-vous, 
Charron, entre Despeoux et Tenet ? 

— Je préféreroi rencontrer Despear 
de nouveau, quoiqu'il soit plus tru- 


queur, ll me frappe pas plus fort 
mde leure enfanta “Game in L'ARGUMENT MASSUE We Tenet es mur boneur, punch. grâce aux, deux 
forme allemand de là LVF. Choron était le grond favori de | , ^ ce moment, Edouard Tenet entrait | Emo sui ae et 

* Un coriège d'ombres m'envi- cette foule qui aime le punch, le k.-., | dens lo cabine de Charon : ronde. tous d 


ronne à cette heures les yn 
de la Résistance. C'est eux qui par 


— Brovo Robert, tu los bien com. 
battu et bien bottu. Cor il est di 


l'argument mossue. Or, son odversoire, par des gaocbes 


ma voix, vous demandent ja téte il un beou m qui, à 
NS Quant à Pujo, vous | serait accordée me sein de da La recette a atieimi le chiffre Via . i o toat e meter dev AM 
Pprécierre Junan a semmenaote française LL. dud mosi Charn 
mérite de partager Ie sort de son | Qj Par 14 voi rs qui était de | corron. RE jt en 'ancune d 
maitre, » von, 
La matinée d'aujourd'but étant Lr commerce 2.284.000 francs. Du côté de Despeoux, le manager 


accordée à Slaurras pour prendre 

nce du réquisitoire. auquel 
n'a évidemment rien entendu, 

reprendre cet après- 
voute auz plaldolries, aux 
répliques et observatione compie 
mentnires que celles-ci pourront 


Era du général de Gaulle 
dans la banlieue parisienne 


Le gouvernement 
yougoslave partirait 
pour Belgrade 
très prochainement 


Dupré traitait de surprise le crochet du 
troisième round qui l'ancien 
champion ou tapis. 

— Mais le coup était dur, ajoute- 
c'est bien simple Jean ne s'en est 
pos remis. Lui qui o d'excellentes jom- 
bes, il ne les à plus retrouvées oprès 
cete reprise. I me put jomois remon- 


oux énormes sourcils noirs envoya 
sa robe de chambre bleu ciel, parais- 
sait comme son modèle lourd, noué et 
moins prompt à conclure qu'à ter- 

terser. 

LA TACTIQUE DE CHARRON : 
SE BATTRE 

Devont Tenet, on attendait un pun. 
cheur et om trouva un boxeur qui sur 
prit les pius avertis. Hier, on attendait 
ce même pugiliste ou feu vorié, on 

'operçut sur le ring qu'un homme 
tourmenté par le démon du punch. 

— Si i'ovois voulu boxer, je n'aveis 
cucune chonce, me disait Chorron dans 
sa cobine. H follcit que j'attoque, que 
je bogorre, que je le déborde pour Vat- 
teindre. Si j'avais préparé mon crochet 
du gouche en plaçant avant un direct 
du droit, je rentrais dons son jeu et 
amorçais so droite. Aussi je me suis 


Théo Médina, déjà champion 
des poids mouches, détient pour 
la seconde fois de sa carrière 
deux titres 


m pont qu'il semblait à 


adve 


ter complètement le courant malgré de 
beoux efforts... 

— Surtout je n'avais pos boxé de- 
puis dix mois et co me partait pos, 
intervenait Despeoux désobusé... 

Après ce is que de 


(Suite de la premiére page) 

Partout le général se fait 
présenter les maires et les nota- 
bles de l'endroit. TI les inter- 
Tore l'un après l'autre; i] de- 
mande où en est le chauffage 
des écoles, si les boulangeries 


combat, 


Le chronométrage 
trique est prat 
mais it a l'inconté 
de ne pas défaiquer lea 


ront et rattroper le temps perdu... | 
Et um mom venait sur toutes les iò- 
qui apparait 


w^. d'interruption 


le mom de cel d'un match Ainsi, U ne 


bottu... 
Comme je fuiscis observer à son mo- 


| 
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Le 26 janvier 


ont leur bois, si le ravitaille- moger, G-Ch. Raymond, qu'aux yeux du -— pom Contes | fut pes tonu compte de 
ment est pocsible. Selon Associated Press, plu- public Charron avait poru moins bril- (em. Pes m Ma n 
Un maire lui dit les væux | sieurs des membres du cabinet 9 été contre Tenet, je | C'est celui r A à 
u'il forme: la mise en æuvre | yougoslave seraient favorables à : i Gaston BENAC. par comnéquent, de 12 
iu programme du Comité natio- | l'admission d'un ou deux mem- Mim round, Pat 
na Résistance bres de la « vieille garde >, ce MEGRET i uM mon 
— D'accord, répond le géné- | qui élargirait la base du gouver- MEDINA edd MA dm c pear DOLCE 
ral de Gaulle, mais n'oubliez pas | nement. Mais il semble que le meilleur du lot abandonne les français met k.-o. PAL Agr tmd na 
la victoire par-dessus le mar- |ie gouvernement  yougoslave —— — La remise de son le challenger Sacement "lui ammi, Sans 
ché! élargi ou non. quittera Londres Voici le classement | | Championnat de Roderick [^X up ET 
« Marseillaise » [PES reri dsns ia uns | | an Bean ét LONDLS— Vo 
Dans chaque mairie, le géné- | estiment que le souverain doit | | vé d'Hi Souris à Londres per 


ral a paru au balcon et a dit, 
en quelques mots, ses espéran- 
ces, ses certitudes et la volonté 
et la résolution de tous les 
ped de LS py A2 
rances et de nos 

la victoire d'abord, ensuite, un 
avenir meilleur, une France plus 
forte et plus fraternelle dans la- 
quelle chacun aura sa place se- 
lon ses mérites, 

I chante « La Marseillaise » 
et la foule reprend avec de 
Gaulle. Et le miracle est là; bien 
vivant, de ce peuple affaibli par 
quatre ans d'épreuves et qui 


accepter toute solution, quelle 
qu'elle soit, lul permettant de 
conserver là couronne. 

On apprend de source absolu- 
ment digne de foi que la prin- 
cesse Aspasie, belle-mère du roi 
Pierre. était présente à la con- 

rence d'une heure et demie que 
M. Soubatchitch a eue avec le 
souverain. 
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Un « collaborateur » 


J. Médina .... 18 ph 
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Titre sur la baren 
ce w'euí pas été sporti. 
comme coq. "à 


désormais comme. 


“Senff”, Idée-Blanchet, favoris... 


emplaoera Iacopo: 
800 meiren 


la victoire d'un jeune 
poida mimoyen fron 
çais, ie morin corse 
Foe Oreutein, rempor 
fée our George 
well, "lequel. doit 
contrer prochainemeni 
"rna Roderick, chom- 
pion de ia categorie. 
Orsatelli, qui ne 
dem es du 
mois, est .paucher 
mais possède un droit 
frês puissant. Oeri ce 
qui imi permit d'obte- 
nir ce résulla inat 
tendu. A la huitième 
ei dernière reprise, un 
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Quant à Hewurel i 
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|mots croisés 


M wv V VI VW vu IX x 


souffre encore dans son cœur condamné pepe Fawori eu lapis Tos. | | À 

eri reri Erg Ra reip die p n s rencontrer... 
sentiment de la eur parce | Roger Grison, rédacteur au Pe- | A Sen fttieben liée rois fois encore pour | | À Edouord Temt : « je 
qu'il a devant lul l'homme qui | li! larieun, avait fait des reporta- chandenner quelques sus prt à rencontrer 


secondes avant Le time [ 


n'a jamais désespéré et qui sait | 1,0" propagande pro-allemande. Ti 


Morcel Cerdon ie 9 fè- 


é condamné à coq ams de ira mien! our | | quí devait marquer ja 
dire très simplement" pourquoi | vaux forces et à ladite pa m dw maich. wer. J'estime que cela 
la France reprendra bientót da | nais (o 6" et à l'indignite natio- Louis Chaillot, remis 'Orratelil ayant eu erai! un beou match > 


de sa terrible cabriole de | | ia 
Noël. fera sa rentrée 


route ensoleillée de son destin méchoire Fracture 
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L'affaire Mary Marquet 
est classée 
L'artiste Mary Marquet, de la 
Comédie-Francalse avait elé dte" 
Tée à la Cour de Justice. Faute 
de charges suffisantes, l'affaire a 


50. kilomètres 
motos 

Temi Minera Len 
Choeque et Louviot 
Champion de Franee 
remsentira de 

Pie d'un, mou. 


continua d borer et 


More 
forme » 


après le eombat, dui 
dire transporté à vM 
pital. 
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rence aurait prochainement li 
fence a pi ement lieu 


passés les dirigeants de | à 11 
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Técemmen: 


heures le capitaine 
la Ligue Porisienne de | € Viel. 
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L us eritis ese Ta Nep, je " r1 rs Dormont 

5 up pe “terrain, contre Sande: 
Fab Unis Tenctmirerdlent le SE du ferroin, | vron 


néral de Gaulle. Les jui Camile Dormont, chal- 
seront abordés au cours des con Messner favori au Beis... | 5 2 ris on us 


versations, précise le correspon- 
dant du e "New-York 


x » Tod. we présentera comme 


un adversaire très diffi- 
elle pour Maurice 
Teo, dimanche, A 
Montmartre, 1 
mera sans doute avaniagó 
en poid 


cest in “partleipation d Mem. 
rela 
m ai iE a: 40. ner est certaine.  Valdovi- 


lourd Bimer 


— par une commission interna- 1 lade sun. 


Je 
deebirure 
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